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PLUSIEURS centainesd’élèves, tous ordres d’en-seignement confondus,sont descendus dans la rue,lundi dernier à Lambaréné,pour réclamer le retourdes enseignants dans lessalles de classes et le paie-ment de leurs arriérés debourses. Vingt-quatreheures après cette marchedispersée par les forces desécurité, les apprenants ducollège Michel Fanguino-veny ont rencontré le gou-verneur Michel NguebaKoumba. Une rencontredite de clarification, élargieau directeur d’Académieprovinciale (DAP), GisèleMartine Nkoussou, au pro-viseur dudit établissement,Cyr Landry Nguema, ainsiqu'à leurs collaborateursrespectifs. A la demande du gouver-neur, qui se voulait métho-dique en vue de parvenir àun échange constructifavec ses jeunes hôtes, lesreprésentants des élèves,Arsène Kevin Mounguen-gui et Wenceslas MouanguiIbouanga, tous deux enclasse de 1ère, ont été invi-tés à décliner l'objet deleur présence dans les lo-

caux du gouvernorat. 
« (...) Nous sommes seule-
ment venus vous rencontrer
pour vous dire notre vérité.
Nous, élèves du collège Mi-
chel Fanguinoveny, récla-
mons nos bourses des 2e et
du 3e trimestres de l'année
écoulée, une infirmerie et
l’électricité au sein de notre
établissement et, enfin, le
retour des Travaux dirigés
et des tables-bancs. » En réponse, Michel NguebaKoumba a reconnu le ca-ractère légitime de toutesces revendications. Souli-gnant, toutefois, que les so-lutions ne se trouvaientpas dans son bureau, etqu'il lui fallait donc dutemps pour en informerqui de droit. Surtout que certains problèmes posésrelèvent d'une demandenationale. En revanche, le gouver-neur a pris sur lui de ré-gler, dans les tout prochains jours, les pointsrelatifs à l'implantationd'une infirmerie et le réta-

blissement de l'électricité.Des doléances auxquelles ilentend apporter des ré-ponses avec le concours dudirecteur régional de lasanté (DRS) et le déléguéprovincial de la SEEG.
« En ce qui concerne les
bourses, les tables-bancs et
les enseignants, il faut at-
tendre Libreville. C’est-à-
dire les ministres de
l’Education nationale et des
Finances qui ont la réponse.
Donc, je vous exhorte au
calme et à la retenue, parce
que vous êtes le Gabon de
demain. C’est vous qui allez
nous remplacer pour diri-
ger ce pays. Donnez la
bonne nouvelle à vos amis,
rentrez tranquillement chez
vous et reprenez demain le
chemin de l’école. Je peux
vous faire confiance après
ces échanges simples, fruc-
tueux et nécessaires », a ditM. Ngueba aux représen-tants des élèves.   C’est sur cette note d’es-poir que la séance a étélevée par le gouverneur. Et,avant de se disperser dansle calme, le gros des appre-nants resté devant le gou-vernorat a eu droit à uncompte rendu fidèle deceux qui ont pris part autour de table avec l'auto-rité provinciale. 

Le gouverneur exhorte les élèves au calme et à la retenue
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Le gouverneur Ngueba Koumba après son entretien
avec les élèves du collège Fanguinoveny.
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Les deux porte-parole, Arsène Kévin Mounguengui
et Wenceslas Mouangui Ibouanga.
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Pendant que leurs représentants étaient en salle avec le gouverneur, 
les autres élèves attendaient dehors.
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Une action du député Ri-
chard Auguste Onouviet,
au profit de ses conci-
toyens du deuxième arron-
dissement, qui étaient
jusque-là privés du pré-
cieux liquide. Déjà très
avancés, les travaux d'ins-
tallation d'une pompe hy-
draulique villageoise
devraient être bouclés
dans quelques jours. 

« NOUS sommes bénis par
Dieu dans ce quartier Mé-
téré, car notre bienfaiteur
est toujours à nos côtés.
Merci à papa RAO qui vient,
pour la deuxième fois ici
chez nous, nous offrir une
pompe hydraulique villa-
geoise.» Ainsi s'exprimaitrécemment la chef de quar-tier, Marie Madeleine Bi-logé, s'adressant au députéRichard Auguste Onouviet. En effet, profitant de l’in-tersession parlementaire,l'élu de la commune deLambaréné, par ailleursprésident de l’Assembléenationale, a, une fois deplus, noué le contact avecsa circonscription poli-tique, afin de se rendrecompte par lui-même, desconditions dans lesquellesvivent ses électeurs. Il fautdire que cette visite était

également attendue par lespopulations de l'arrondis-sement, en proie aumanque d'eau potable,principalement dans lequartier Météré. Mais ce désagrément de-vrait relever du passé dansquelques jours, le député"RAO" ayant consenti àmettre à leur dispositionune pompe hydrauliquevillageoise.  En présence du maire de lacommune, Roger-ValèreAyimambenwé, le parle-mentaire a, en effet, pro-cédé   au lancement destravaux de construction dela pompe. Etaient aussiprésents : son suppléantHenri Ndong, la maire dudeuxième arrondissement,Brigitte Koumba, le res-ponsable communal duParti démocratique gabo-

nais (PDG), Joseph Bolly, lachef de quartier Marie-Ma-deleine Bilogé, ainsi quequelques résidents. A cette occasion, le respon-sable de l’entreprise adju-dicataire du marché, leGroupement d’étude rou-

tière et infrastructure(Geri), Benoît Etoko, s’estchargé de donner quelquesexplications sur son entité.Une structure qui, a-t-il dit,dispose d'une expérienceavérée dans le domaine del'hydraulique villageoise.

Son chef de chantier, lui,dira que la livraison de lapompe tant attendue n'estqu'une question de jours.  Symboliquement, RAO aensuite appuyé sur l’un desboutons de la machine,donnant ainsi le signal dudémarrage des travaux deforage.  Une semaine plus tard, ledéputé, toujours accompa-gné des élus locaux et ca-dres du PDG, est revenusur le site, pour cette foisassister au premier jetd’eau sortie du forage.Mais peu avant cette étape,l'entrepreneur lui a faitétat de l'avancement destravaux sur le terrain. 
« Depuis le jour du lance-
ment par vous, ici même sur
ce site, nous avons travaillé
en profondeur de 50 mètres.
Donc, nous avons trouvé

une bonne eau et en quan-
tité abondante. Ce travail a
pris un petit retard, du fait
que nous somme tombés sur
une roche très dure qui a
ralenti notre progression. Il
ne nous reste plus qu'à
poser les PVC, le massif fil-
trant et le lifte et c’est tout»,a rassuré Benoît Etoko.  Intervenant à son tour, M.Onouviet a annoncé auxhabitants qu'il va non seu-lement mettre à leur dispo-sition des robinets,installer une pompe élec-trique et connecter ce dis-positif au réseau de laSociété d'énergie et d'eaudu Gabon (SEEG), maisaussi construire un châ-teau d’eau et une dalle, nonloin du forage. Une an-nonce pour le moins inat-tendue, qui a donc réjouiles cœurs des personnesprésentes et suscité desovations à l'endroit du par-lementaire. La joie des bénéficiaires estd'autant plus justifiée quecet acte est le deuxième dugenre posé en l’espace detrois ans au profit du quar-tier Météré. D'où les re-merciements de lachefferie à l’initiateur etpromoteur du projet, Ri-chard Auguste Onouviet.Qui situe son action dans lapolitique du partage prô-née par le président de laRépublique, Ali Bongo On-dimba.   

L'eau potable jaillit déjà au quartier Météré 
Action sociale 
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Le premier jet d'eau sorti du sous-sol.
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Concertation avec les autorités locales sur le projet
de construction d'un château d'eau.
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Le député Onouviet lance officiellement 
les travaux de forage.
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